
Le Rémouleur est un lieu ouvert pour se rencontrer, échanger et s’or-
ganiser. On peut s’y réunir, boire un café et discuter, lire, écrire des 
tracts, trouver des infos... S’organiser collectivement, hors des syn-
dicats, des partis et des structures hiérarchiques. Pouvoir se donner 
des armes pour le futur par la diffusion d’idées et de pratiques, en 
discutant et en confrontant nos positions politiques. Apporter force et 
consistance aux luttes présentes et à venir. Parce que, nous voulons 
transformer radicalement cette société, ni plus ni moins ! Tendre vers 
un monde sans exploitation ni domination, sans État ni frontière, sans 
argent ni propriété privée...

Le local contient une bibliothèque dont la plupart des livres peuvent 
être empruntés. Des films sont également accessibles. Des tracts, bro-
chures et affiches ainsi qu’un fond d’archives sont à disposition. Cha-
cun peut amener des tracts, des affiches, des bouquins, des films...

Le Rémouleur
LOCAL AUTO-ORGANISÉ DE LUTTE ET DE CRITIQUE SOCIALE

Horaires des permanences :
le mercredi de 16h30 à 19h30 
et le samedi de 14h à 18h

https://infokiosques.net/
le_remouleur

106, rue Victor Hugo
93170 Bagnolet
M° Robespierre ou Gallieni

Pour s’inscrire à la lettre d’info 
du local :
https://lists.riseup.net/www/
subscribe/leremouleur

Mail : leremouleur@riseup.net
Entrée libre et gratuite



VENDREDI 2 OCTOBRE À 19 H 30
Discussion en présence de Claude Guillon autour de son 
livre Comment peut-on être anarchiste ?
C’est en militant et en écrivain que Claude Guillon tente de répondre à cette question, dans 
les articles, tracts et « posts » de blog réunis dans ce livre publié par Les éditions Libertalia.
Sans égards pour les dogmes de la radicalité ou de l’anarchisme, et ceux qui les incarnent, 
il dialogue vivement avec les admirateurs de Noam Chomsky et les « casseurs » de Poitiers, 
ridiculise gentiment le père d’un anonyme célèbre (J. Coupat), et critique le goût déplorable 
des Femen pour la publicité, le mannequinat et les normes dominantes de la beauté. C’est 
néanmoins aux baudruches post-modernes qu’il réserve ses traits les plus acérés (Michel 
Onfray), ce qui nous vaut de belles pages polémiques, qui rappellent que de tout temps la 
critique et la satire servent le plaisir de la lecture.
Comment peut-on être anarchiste ? D’abord en mettant à la disposition de toutes et tous une 
pensée – et une écriture ! – mordante, optimiste et jouissive.

MERCREDI 16 SEPTEMBRE À 19H30
Assemblée du collectif «Cadecol»
Chaque 3e mercredi du mois.
Quand on participe à des luttes ou à des mouvements sociaux (sans-papiers, mal logés, 
chômeurs, travailleurs…) on est souvent confronté à la répression. Face à elle, on ne se 
retrouve pas tous dans la même situation. La justice fonctionne comme le reste de la société 
: dans un rapport de classe. La caisse d’autodéfense juridique collective est un outil pour 
élaborer ensemble un discours public permettant de continuer à défendre les raisons de 
la lutte, se réapproprier les stratégies de défense et ne pas les laisser exclusivement aux 
spécialistes du droit, mutualiser les moyens de défense (contacts avocats, argent pour les 
premières dépenses), partager nos expériences et débattre sur la justice, le droit et la ma-
nière de réagir face à la répression.
Contact : cadecol@riseup.net

MERCREDI 23 SEPTEMBRE DE 16H30 À 19H
Rendez-vous du collectif «Prenons la ville»
Chaque 4e mercredi du mois.
Des projets de transformation du Bas-Montreuil et du quartier des Coutures à Bagnolet sont 
en cours. Des centaines de personnes seront obligées de quitter leur logement. Le collectif 
«Prenons la ville» propose un moment de rencontres, d’échanges et d’organisation le 4e 
mercredi de chaque mois. Cette réunion permettra de faire ensemble le point sur l’avancée 
du projet et des problèmes qu’il entraîne ; de lutter contre la hausse du coût de la vie, des 
loyers, contre le départ forcé des quartiers où nous habitons...
Contact : degage-onamenage@riseup.net

JEUDI 24 SEPTEMBRE À 19H30
Soirée spéciale sur le détournement
Projection du film La dialectique peut-elle casser des briques ? (René Viénet, 1973, 
1h22, VOSTFR), précédée d’un court-métrage surprise
Détournement du film chinois Crush, de Kuang-chi Tu, originellement sorti en 1972, dont 
seule la bande son a été modifiée. Le scénario détourné relate comment des prolétaires 
tentent de venir à bout de bureaucrates grâce à la dialectique et à la subjectivité radicale. 
Considéré comme un des précurseurs du détournement cinématographique, René Viénet 
participait quelques années auparavant à l’Internationale situationniste, organisation révo-
lutionnaire des années 1960 dont certains textes seront présentés. D’autres détournements, 
plus récents, seront également distribués, pour alimenter la discussion libre qui suivra la 
projection.


